Alors que nous sommes sur le point de souhaiter la bienvenue à notre nouvel actionnaire de référence, Eon, c’est le moment de regarder derrière nous et de réfléchir sur le chemin suivi ces dernières années, apprendre de nos erreurs et nous féliciter de nos succès.

La Snet a vécu un processus de transformation – il est peut-être plus approprié de parler de révolution – depuis l’année 1995 où il est décidé de sa création au sein du groupe Cdf . Le processus s’est accéléré ces dernières années avec la privatisation et l’arrivée de Endesa. Alors que ces changements internes se produisaient, le cadre n’a  cessé d’évoluer jusqu’à la libéralisation du marché français et son adaptation aux règles du marché unique européen.

La Snet a su s’adapter à la nouvelle réalité avec effort et professionnalisme. Nous avons dû réduire le nombre d’effectifs pour nous (accommoder) à la concurrence. Nous avons acquis de nouvelles compétences : commercialisation ; dispatching des centrales ; trading ; gestion du risque ; ingéniérie de développement, nous avons dû évoluer pour passer à l’utilisation du charbon international, une fois les mines locales fermées, ou pour passer d’un entretien correctif-palliatif à celui de prédictif, beaucoup plus efficace. 

